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Opéra de Reims 

13 rue Chanzy 51100 Reims 

Location tél : 03 26 50 03 92 

billetterie@operadereims.com 

 

SAISON 2011-2012 

L’Arlésienne – Concert mis en espace 
Jeune et beau Camarguais, Frederi est 

follement ®pris dõune fille coquette rencontrée à 

Arles ; malgré la méfiance de ses parents, il est 

décidé à lõ®pouser. Mais un soir, un visiteur se 

pr®sente comme lõamant de la belle. 

Le coeur brisé, inconsolable, Frederi préfère en 

finiré 

ç Il nõy a pas dõArl®sienne, il nõy a que son 

ombre. On en parle, on en meurt, on ne la voit 

pas », écrivit Alphonse Daudet à Frédéric Mistral 

qui, le premier, avait fait le récit de ce drame 

paysan ; Daudet en tira une nouvelle puis une 

pièce et demanda à Georges Bizet de composer 

la musique de sc¯ne qui lõaccompagnerait. 

Pr¯s dõun si¯cle et demi plus tard, la belle 

promise joue toujours lõArl®sienne, mais avec la 

mise en espace de Christian Gangneron et le 

texte dit par le comédien Sébastien Accart, 

lõoeuvre retrouve toute son ampleur 

mélodramatique. Considérée avecCarmen 

comme lõune des plus belles compositions de 

Bizet, LõArl®sienne sera au rendez-vous de 

lõ®motion gr©ce ¨ lõinterpr®tation de lõOrchestre 

de lõOp®ra de Reims plac® sous la direction de 

Frédéric Rouillon. 
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ZOOM SUR FREDERIC ROUILLON,  

CHEF DõORCHESTRE 
 

 
 
Diplômé du Conservatoire National Supérieur de Paris Frédéric Rouillon y ǊŜœǳǘ ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜƳŜƴǘ 
notamment de Serge Zapolsky (accompagnement - chef de chant) et de François-Xavier Roth 
όŘƛǊŜŎǘƛƻƴ ŘΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜύΦ  
 
Comme chef de chant il ŀ ǘǊŀǾŀƛƭƭŞ Řŀƴǎ ŘƛǾŜǊǎŜǎ Ƴŀƛǎƻƴǎ ŘΩƻǇŞǊŀ : le Théâtre du Châtelet, Le Théâtre 
des Champs-9ƭȅǎŞŜǎΣ ƭŜ CǊŀƴƪŦǳǊǘŜǊ hǇŜǊΣ ƭΩhǇŞǊŀ ŘŜ wƻǳŜƴΣ [ΩhǇŞǊŀ ŘŜ wŜƛƳǎΣ ƭΩhǇŞǊŀ ŘŜ 
Limoges...avec de nombreux metteurs en scène (Peter Mussbach, Robert Carsen, Alain Garichot, 
CǊŀƴœƻƛǎ ŘŜ /ŀǊǇŜƴǘǊƛŜΧ) Ŝǘ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŎƘŜŦǎ ŘΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ (Kent Nagano, Alain Altinoglu, Miquel 
hǊǘŜƎŀΣ DǳƛŘƻ WƻƘŀƴƴŜǎ wǳƳǎǘŀŘǘΣ YŀȊǳǎƘƛ hƴƻΧ).  
 
Il a eu la chance de servir des artistes aussi variés que Mady Mesplé, June Anderson, Julia Migenes, 
Kim Begley, Neil Shicoff, Jean-/ƭŀǳŘŜ /ŀǊǊƛŝǊŜΣ /ƘŀǊƭŜǎ .ŜǊƭƛƴƎΧƻǳ Elvis Costello et Sting.  
/ƘŜŦ ŘΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜΣ CǊŞŘŞǊƛŎ wƻǳƛƭƭƻƴ Ŝǎǘ ŀǎǎƛǎǘŀƴǘ ŘŜ tŀtrick Souillot depuis trois ans et a notamment 
dirigé Il Barbiere di Siviglia à Herblay, La Servante Maîtresse ŀǾŜŎ [Ω9ƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ .ŀǎǎŜ-Normandie.  
Il est régulièrement invité à prendre le pupitre en Turquie avec ƭΩhǊŎƘŜǎǘǊŜ {ȅƳǇƘƻƴƛǉǳŜ ŘΩ9ǎƪƛǎŜƘƛǊΦ  
Il dirigera, entre autres, la saison prochaine la tournée de [ΩhǇŞǊŀ ŘŜ vǳŀǘΩ{ƻǳǎΣ produit par le CDN de 
Sartouville et mis en scène par Laurent Fréchuret, puis aussi un programme de Cantates de 
Mendelssohn Ł 5ƛŜǇǇŜΦ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŎƻƳƳŜ ǳƴŜ Histoire du Soldat de 
{ǘǊŀǾƛƴǎƪȅ ŀǾŜŎ ƭŜ ŦŜǎǘƛǾŀƭ ŘŜ ƭΩ!ŎŀŘŞƳƛŜ .ŀŎƘΧΦ  
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LõORCHESTRE DE REIMS 

 

 

 
5ŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇǊƻƎǊŀƳƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǇŞǊŀΣ ƭΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ ŀōƻǊŘŜ ŎƘŀǉǳŜ ǎŀƛǎƻƴ ƭŜ 

répertoire ƭȅǊƛǉǳŜ Ŝǘ ǎȅƳǇƘƻƴƛǉǳŜ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ŎŜƭǳƛ ŘŜ ƭΩƻǇŞǊŜǘǘŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳŞŘƛŜ ƳǳǎƛŎŀƭŜΦ  
Placé sous la direction de différents chefs invités parmi lesquels Paul Ethuin, Andréas Stoehr, 
Patrick Davin, Jean Yves Ossonce, Dominique Trottein, Alain Altinoglu, Cyril Diedrich, Antonio 
Fogliani, Vincent Barthe, Jean Claude Malgoire, Jean Luc Tingaud, Bruno Membrey, Didier 
.ŜƴŜǘǘƛΣ [ǳŎƛŀƴƻ !ŎŎƻŎŜƭƭŀΣ Dǳȅ /ƻƴŘŜǘǘŜΣ tŀƻƭƻ hƭƳƛΣ aŀǊƪ CƻǎǘŜǊΣ ƭΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ Řǳ DǊŀƴŘ ¢ƘŞŃǘǊŜ 
de Reims rassemble une cinquantaine de musiciens professionnels, principalement originaires 
de la région et pour la plupart enseignants au sein des conservatoires de Reims, Troyes, Châlons 
en Champagne, Charleville-aŞȊƛŝǊŜǎΣ 9ǇŜǊƴŀȅΣ {ŜŘŀƴΣ ±ƛǘǊȅ ƭŜ CǊŀƴœƻƛǎΣ [ŀƻƴΧ  
[ΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ ǎŜ ǇǊƻŘǳƛǘ ǊŞƎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǊŞƎƛƻƴ Ł ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘŜ ǘƻǳǊƴŞŜǎ όDƛǾŜǘΣ {ŜŘŀƴΣ ±ƻǳȊƛŜǊǎΣ 
/ƘŀǳƳƻƴǘΣ /ƻǳǊŎȅΧύ Řŀƴǎ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ƛƭ ŀ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ Ǉǳ ǎŜ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ 
ŘƛǾŜǊǎ Ŝƴ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǎȅƳǇƘƻƴƛǉǳŜ ƻǳ Ŝƴ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŀƴǘ ƭΩ9ƴǎŜƳōƭŜ !ƪŀŘşƳƛŀΦ  
/Ŝǎ ŎƻƴŎŜǊǘǎ ǎƻƴǘ ƭΩƻŎŎŀǎƛƻƴ ŘŜ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜǊ Ł ƭΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴ ζ aǳǎƛǉǳŜǎ Ŝƴ ŎƻǳƭƛǎǎŜǎ η ƛƴƛǘƛŞŜ ǇŀǊ ƭŀ 
Région Champagneς!ǊŘŜƴƴŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŜǎ ƳǳǎƛŎƛŜƴǎ ŘŜ ƭΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ ǎΩƛƳǇƭƛǉǳŜƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǎŞǊƛŜǎ ŘŜ 
rencontres auprès des publics les plus diversifiés (scolaires, jeunes en situation de précarité ou 
de réinsertion, personnes âgées, populations empêchées). Ces temps de partage permettent 
ŘΩŀǇǇǊŞƘŜƴŘŜǊ ǳƴ ǎŀǾƻƛǊ ŦŀƛǊŜ Ŝǘ ŘŜ ŘŞŎƻǳǾǊƛǊ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƳǳǎƛŎŀƭΦ  
[ŀ ǇǊƻƎǊŀƳƳŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩhǇŞǊŀ ŘƻƴƴŜ ŀǳǎǎƛ ƭƛŜǳ Ł ŘŜǎ ǘƻǳǊƴŞŜǎ ƴŀǘƛƻƴŀƭŜǎΦ !ƛƴǎƛΣ ƭΩƻǊŎƘŜǎǘǊŜ ŀ 
interprété Cosi Fan Tutte de Mozart, Le Médecin malgré lui de Gounod, La Pietra del Paragone 
de Rossini, Le Médium de Menotti, Les Mamelles de Tirésias de Poulenc, Tosca de Puccini, Riders 
to the Sea de Vaughan Williams, Jules César ŘΩIŀŜƴŘŜƭΧ   
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LE COMPOSITEUR :  

GEORGES BIZET  1838-1875 
EN QUELQUES DATES... 

 

1838 Naissance du compositeur à Paris, le 25 octobre 

1848  Entrée au Conservatoire de Paris dans la classe dõAntoine Marmontel, le 9 octobre 

1852 Obtention de son premier prix de piano au Conservatoire de Paris 

1855  Obtention de son premier prix dõorgue au Conservatoire de Paris. Composition de la 
Symphonie en ut majeur 

1856 Participation au concours dõopérette organisé par Jacques Offenbach et obtention du 

premier prix 

1857 Grand prix de Rome pour sa seconde participation. Il quitte Paris pour Rome, le 21 

décembre 

1861 Décès de sa mère, le 8 septembre à Paris  

1869 Il épouse Geneviève Halévy, fille de son ancien professeur de composition Jacques 

Halévy 

1871  Naissance de son fils Jacques le 10 juillet 

1872 Cr®ation de lõArlésienne, le 1er octobre 

1875  Création de Carmen, le 2 mars. Il meurt t à Bougival le 3 juin 

 

                                                                                                          BIZET PAR MEYER. 

«DIOGENE», 28 SEPTEMBRE 1867{BNF 

 

 

 

  

 

PRESENTATION GENERALE DE L'OEUVRE 
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L'AUTEUR : ALPHONSE DAUDET 1840-1897 
 

1840 
Cƛƭǎ ŘΩǳƴ ƴŞƎƻŎƛŀƴǘ Ŝƴ ǎƻƛŜǊƛŜΣ 5ŀǳŘŜǘ ƴŀƛǘ à Nîmes le 13 mai 1840. Il 
passe la majeure partie de son enfance à Bezouce, un petit village situé 
dans le Gard.  

1849 
{ǳƛǘŜ ŀǳȄ ŘƛŦŦƛŎǳƭǘŞǎ ŦƛƴŀƴŎƛŝǊŜǎΣ ƭŀ ŦŀƳƛƭƭŜ 5ŀǳŘŜǘ ǇŀǊǘ ǎΩƛƴǎǘŀƭƭŜǊ Ł [ȅƻƴΦ 

1855 
Alphonse doit renoncer à passer son baccalauréat à cause de la ruine de 
son père frappé par le contre coup de la révolution industrielle.  

1857 
Il devient, pour quelques mois, maître d'étude au collège d'Alès puis 
monte à Paris, rejoignant son frère qui nourrit, lui aussi, des ambitions 
littéraires. 

1859 
Il mène une vie de bohème et fréquente les cafés, ŦƻȅŜǊǎ ŀǊǘƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩŀƭƻǊǎ. Il publie en 1859 un 
recueil de vers, Les Amoureuses qui marque le début de sa carrière littéraire.  
Première rencontre avec le poète Frédéric Mistral. Il a son entrée dans quelques salons littéraires, 
collabore à plusieurs journaux, notamment Paris-Journal, L'Universel et Le Figaro.  

1861 
Il devient secrétaire du duc de Morny (1811-1865) demi-frère de Napoléon III et président du Corps 
Législatif. Ce travail lui laisse beaucoup de temps libre, qu'il occupe à écrire des contes, des 
chroniques et à voyager dans le midi, en Algérie, en Corse.  

1862 
Il conaît son premier succès avec la Dernière Idole, pièce montée à l'Odéon. 

1865 
Décès du duc de Morny. Alphonse Daudet se consacre entièrement à l'écriture, non seulement 
comme chroniqueur au journal Le Figaro mais aussi comme romancier. Puis, après avoir fait un 
voyage en Provence, Alphonse commençe à écrire les premiers textes qui feront partie des Lettres de 
mon moulin.  

1866 
Il obtient, par le directeur du journal L'Événement, l'autorisation de publier les Lettres de mon moulin 
comme feuilleton pendant tout l'été de l'année 1866, sous le titre de Chroniques provençales.  

1867 
Mariage avec Julia Allard et naissance de son fils aîné Léon Daudet qui sera, comme son père, 
écrivain. 

1872 
Il fréquente Zola et Flaubert. 

1873 
Lƭ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜ 9ŘƳƻƴŘ DƻƴŎƻǳǊǘ ŀǾŜŎ ǉǳƛ ƛƭ ǎŜ ƭƛŜ ŘΩŀƳƛǘƛŞΦ 

1874 
!ƭǇƘƻƴǎŜ ŘŞŎƛŘŀ ŘϥŞŎǊƛǊŜ ŘŜǎ ǊƻƳŀƴǎ ŘŜ ƳǆǳǊǎ ŎƻƳƳŜ Υ Fromont jeune et Risler aîné. Il devient 
ƭΩŀǳǘŜǳǊ ƭŜ Ǉƭǳǎ ƭǳ ŘŜ ǎŀ ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴΦ 

1879 
Daudet subit les premières atteintes d'une maladie incurable de la moelle épinière, le tabes dorsalis, 
une complication neurologique de la syphilis. Il continue cependant de publier jusqu'en 1895.  

1897  
5ŞŎŝǎ ŘŜ ƭΩŞŎǊƛǾŀƛƴ à l'âge de 57 ans. Il est inhumé au cimetière du Père-Lachaise à Paris. 
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FICHE DE PRESENTATION POUR LES ELEVES 
 

 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
ü [Ω9CC9/¢LC Lb{¢w¦a9b¢![ 9¢ ±h/![ ¦¢L[L{9 

 

 
 

BOIS 

 
 

CUIVRES 

 
 

CORDES 
 
 
 

 
 

PERCUSSIONS 
 
 
 

 
2 flûtes et 1 piccolo  
1 hautbois  
1 cor anglais  
1 clarinette  
2 bassons  
1 saxophone alto  
 

 
2 cors  
  
 

 
4 premiers violons  
3 seconds violons  
1 alto  
5 violoncelles 
2 contrebasses  
 

 
timbales,  
1 tambourin provençal 
 

 
5Ŝǎ ŎƘǆǳǊǎ ǎƻǳǘŜƴǳǎ ǇŀǊ ǳƴ Ǉƛŀƴƻ ƻǳ ǳƴ ƘŀǊƳƻƴƛǳƳ 
 
 

LES PERSONNAGES 
 

BALTHAZAR, le berger 

FRANCET MAMAÏ, le grand-père de Frédéri 

ROSE MAMAÏ, la fermière du Castelet 

FREDERI, le fils de Rose Mamaï 

LõINNOCENT, le jeune frère de Frédéri 

LE PATRON MARC, le frère de Rose Mamaï 

MITIFIO, ƭŜ ƎŀǊŘƛŀƴ ŀƳŀƴǘ ŘŜ ƭΩ!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜ 

RENAUDE, la grand-mère de Vivette 

VIVETTE, la filleule de Rose Mamaï 

Servantes et valets 

 

[ΩIL{¢hLw9 9b .w9CΧ 
 
 
Frederi, un jeune paysan, est tombé follement 
ŀƳƻǳǊŜǳȄ ŘΩǳƴŜ ƧŜǳƴŜ ŦƛƭƭŜ ǉǳΩƛƭ ŀ ǊŜƴŎƻƴǘǊŞŜ Ŝƴ !ǊƭŜǎΦ 
{Ŝǎ ǇŀǊŜƴǘǎΣ ŘΩŀōƻǊŘ ǊŞǘƛŎŜƴǘǎ Ł ƭŜǳǊ ǳƴƛƻƴΣ ŎƻƴǎŜƴǘŜƴǘ 
finalement au mariage.  
Un jour, un homme vient au Ƴŀǎ Ŝǘ ǇǊŞǘŜƴŘ ǉǳΩƛƭ ŀ ŞǘŞ 
ƭΩŀƳŀƴǘ ŘŜ ŎŜǘǘŜ !ǊƭŞǎƛŜƴƴŜΦ 9ƴ ǘŞƳƻƛƎƴŜƴǘ ŘŜǎ ƭŜǘǘǊŜǎ 
ǉǳΩƛƭ ƳƻƴǘǊŜ ŀǳ ǇŝǊŜ ŘŜ CǊŞŘŞǊƛΦ [Ŝ ƭŜƴŘŜƳŀƛƴΣ ŎŜ 
ŘŜǊƴƛŜǊ ǊŀŎƻƴǘŜ ǘƻǳǘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Ł ǎƻƴ ŦƛƭǎΦ CǊŞŘŞǊƛ 
ǊŜƴƻƴŎŜ Ł ǎŜ ƳŀǊƛŜǊ Ƴŀƛǎ ƴŜ ǇŜǳǘ ƻǳōƭƛŜǊ ƭΩ!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜΦ 
Comme ses parents se montrent inquiets à son sujet, il 
feint la gaieté. En réalité, rongé par le chagrin, il finit 
par se suicider.  
 
 

[Ω!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜ est au départ une nouvelle tirée des Lettres de mon Moulin ŘΩALPHONSE DAUDET (1840-
1897)Φ [ΩŞŎǊƛǾŀƛƴ ǘǊŀƴǎŦƻǊƳŜ ƭŜ ŎƻǳǊǘ ǊŞŎƛǘ Ŝƴ ǳƴŜ ǇƛŝŎŜ ŘŜ ǘƘŞŃǘǊŜ Ŝǘ BIZET (1838-1875) compose 
ensuite la musique. [Ω!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜΣ ŀǳ ŦƛƴŀƭΣ ƴΩest pas un opéra mais une ǆǳǾǊŜ ǘƘŞŃǘǊŀƭŜ ŀǾŜŎ 
moments musicaux intercalés ou juxtaposés à un texte récité.  
 
[Ω!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜ comprend : 1 récitant, 1 orchestre, м ŎƘǆǳǊ. 
 
/ŜǘǘŜ ǆǳǾǊŜΣ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǘǊŝǎ ŎŞƭŝōǊŜΣ ǎŜǊŀ ŎǊŞŜŜ Řŀƴǎ ǳƴŜ ǊŜƭŀǘƛǾŜ ƛƴŘƛŦŦŞǊŜƴŎŜ ƭŜ 1er octobre 
1872 à Paris. 
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LA GENESE DE LõîUVRE  
 

LE POINT DE DEPART : EVENEMENT TRAGIQUE RACONTE PAR MISTRAL 

 
 

 

 

 

 

ü CI-DESSUS : MISTRAL  PUIS DAUDET ET LE 

POETE PROVENÇAL AU MAS DE VERS DANS UNE 

PRAIRIE DE CAMARGUE 

 
ü CI- DESSUS : MAS DANS LEQUEL SE DEROULA LE DRAME 

 
 

  

ZOUM  

SUR MISTRAL 

 

 
Frédéric Mistral est un 

poète provençal. 

Il a créé en 1854 le 

mouvement du félibrige 

qui avait pour but de faire 

renaître la culture 

occitane et la tradition 

des troubadours. 

Daudet le rencontre en 

1859. Ce sera le début 

dõune longue amiti®. 

Dans les Lettres de mon 

moulin, il lui consacre 

une nouvelle qui porte 

son nom : « le Poète 

Mistral ». Voici comment il 

d®crit lõ®crivain 

provençal : 

 

« Il nõy a quõun Mistral 

au monde, celui que 

jõai surpris dimanche 

dernier dans son 

village, le chaperon de 

feutre sur lõoreille, sans 

g ilet, en jaquette, sa 

rouge taillole catalane 

autour des reins, lõïil 

allumé, le feu de 

lõinspiration aux 

pommettes, superbe, 

avec un bon sourire, 

élégant comme un 

pâtre grec, et marchant 

à grands pas, les mains 

dans ses poches, en 

faisant des versé » 

 

 

 

LõArl®sienne sõinspire dõun fait r®el. Alphonse Daudet 

la tenait de la bouche même de Mistral, le grand 

poète provençal dont le neveu tombé éperdument 

amoureux dõune jolie fille de B®zier, et pr°t ¨ 

lõ®pouser, d®couvrit quõelle nõ®tait pas aussi ing®nue 

que lui. Il en con­ut un d®pit si violent quõun beau 

matin, se jetant du haut de la demeure familiale, il alla 

se fracasser le cr©ne sur une table de pierre. Cõ®tait le 

6 juillet 1862.  

Ce récit fut publié avec fidélité par Mistral sous forme 

épistolaire dans  

ç LõEv¯nement è du 31 ao¾t 1866.  

Il le reprend par la suite dans le recueil de ses Lettres 

de mon moulin (1869).  
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59 [! [9¢¢w9 ! [! tL9/9 59 ¢I9$¢w9Χ  « MUSICALE » 
 

 
 

LõîUVRE ET SA RECEPTION 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Trois ans plus tard, en 1872, Alphonse Daudet décida de réaliser 
une adaptation théâtrale de sa lettre qui prit alors seulement le 
titr e de [Ω!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜ, titre surprenant auquel il faillit renoncer car, 
ŀƛƴǎƛ ǉǳΩƛƭ ƭΩŞŎǊƛǾƛǘ Ł aƛǎǘǊŀƭ ç Il nõy a pas dõArl®sienne dans ma 

pi¯ce : il nõy a que son ombre. On en parle, on en meurt, on 

ne la voit pas » .  
La nouvelle a donné lieu à une pièce de théâtre, en trois actes et 
cinq tableaux. 5ŀǳŘŜǘ Ŝǳǘ ƭΩƛŘŞŜ ŘŜ ƳşƭŜǊ Ł ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ŎŜƭƭŜ ŘŜ La 
Chèvre de Monsieur Seguin pour faire de ce combat inégal, qui se 
dénoue au petit jour par la mort du plus faible, une parabole du 
drame.  
 

Sur une commande de Léon Carvalho (ci-contre), 

directeur du théâtre du Vaudeville, Georges Bizet 

compose la musique de lõArlésienne.  

 

Créée à Paris le 1er octobre 1872, au Théâtre du Vaudeville, la pièce fut boudée par un public 

mondain que la musique importunait et que « ce drame dõamour se passant dans une cour de 

ferme è nõint®ressait pas. Daudet en fut bless® : ç Ce fut une chute resplendissante dans la 

plus jolie musique du monde, en costumes de soie et de velours, au milieu de d®cors dõop®ra-

comique. Je suis sorti de là découragé, ayant encore dans les oreilles les rires niais causés 

par des sc¯nes dõ®motion ». Quant à Bizet, il prit sa revanche en faisant exécuter le 10 

novembre, sous la direction de Pasdeloup, la Suite dõorchestre qui comprend le Prélude, le 

Minuietto, lõAdagietto et le Carillon. 

Il faudra attendre 1885, lors de sa reprise au th®©tre de l'Od®on pour que l'ïuvre remporte le 

succès que nous lui connaissons encore aujourd'hui. Cette reprise révèle au public toute la 

force émotionnelle du drame.  

L'expression "c'est une arlésienne" découle de ce vif succès. et désigne une personne dont on 

parle mais que l'on ne voit jamais. 
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LES CLEFS DE L'OEUVRE ET PISTES D'EXPLOITATIONS 

PEDAGOGIQUES 
 

 

LETTRES : ANALYSE DE LA PIECE DE THEATRE 
¶ THEMATIQUE A ETUDIER : LA PASSION DEVORANTE ET DESTRUCTRICE  

 

 Frederi est comme possédé et atteint d'une "fièvre d'amour".  

"Il y a la mort dans ses yeux, je vous dis. [...] Tout le temps je tremble, j'ai peur 

de tout pour lui. Les fusils, le puits, le grenier" Rose, 3ème  tableau, scène 5. 

A lire aussié Amok de Stefan Zweig, Carmen de Mérimée  

 

¶ CHERCHER DES ELEMENTS QUI CONTRIBUENT A LõEVOCATION DE 

LA PROVENCE 

- Lõutilisation dõun vocabulaire sp®cifique 

- Le pittoresque de la culture provençale : lõauteur excelle 

¨ mettre en ®vidence les images, les d®tails dõun paysage é il donne 

notamment des pr®cisions sur lõhabillement de lõArl®sienne ç  toute en velours 

et en dentelles ».... 

- Il ressuscite littérairement un mode de vie suranné avec : 

Description des : repas et vin : " galette ¨ lõanis" préparée par grand-maman Renaud, le « muscat » dégusté...  

Détails de la vie des paysans provençaux : tonte des moutons, les vers à soie 

 

¶ ETUDIER COMMENT LõANCRAGE REALISTE DU RECIT RENFORCE SA DIMENSION TRAGIQUE 

 

¶ ETUDE DES PERSONNAGES  

- FREDERI : est-il un héros ? 

- ROSE MAMAČ : portrait dõune m¯re d®vorante et exclusive 

- LõARLESIENNE : quels sont les ®l®ments qui font dõelle une étrangère au monde de Frédéri ? 

- LõINNOCENT : relever les différentes phrases qui témoignent de son réveil psychologique et intellectuel.  

 

¶ COMPARAISON ENTRE LA LETTRE ET LA PIECE DE THEÂTRE 

 

¶ EVOCATION DU MYTHE DE L'ARLESIENNE 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La littérature et les poètes font remonter la célébration de la beaut® des Arl®siennes ¨ lõAntiquit®. 

Mythes et réalité, portés par de célèbres zélateurs, se conjuguent pour conforter ce charme spécifique. Les femmes 

dõArles en retour se plaisent ¨ r®pondre ¨ la l®gende en portant mieux quõailleurs le somptueux costume. 

Daudet, Mistral, L®o Lel®e, et dõautres admirateurs ont donn® vie ¨ cette silhouette de femme alti¯re, gracieuse, 

®l®gante, dont la Reine dõArles est une incarnation renouvel®e. La belle du pays, ®lue pour trois ans, est 

lõambassadrice de la ville et lõ®tendard dõune singularit® revendiqu®e par ses habitants. 
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ARTS VISUELS 
   

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

POUR COMPRENDRE LA MUSIQUE DE BIZET 
 

La partition de la musique de scène comporte vingt-sept morceaux. Plus de la moitié sont de courts mélodrames de quelques 

mesures, le reste des num®ros comprenant un pr®lude, six chïurs, des entractes et des intermezzos.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Malgré la popularit® des deux Suites dôorchestre tir®es de la musique de sc¯ne du 

drame dôAlphonse Daudet, LôArl®sienne de Georges Bizet reste vraiment à 

d®couvrir. Rappelons dôabord que de ces deux Suites, seule la premi¯re fut ®tablie 

par Bizet, tandis que la seconde, de la main dôErnest Guiraud, comporte un ®l®ment 

étranger : un menuet extrait de La jolie Fille de Perth. Signalons aussi également 

que les Suites sont transcrites pour lôorchestre symphonique, alors que la musique 

originale a été conçue pour un ensemble réduit à 26 musiciens (voir le détail de la 

formation instrumentale dans la fiche de présentation pour les élèves du  présent 

dossier). Lô®conomie de cet ensemble instrumental interdisait ¨ Bizet tout  

« remplissage » et favorisait au contraire l'épanouissement de son génie orchestral : 

le compositeur, choisissant une configuration  de timbres insolites avec notamment 

l'emploi du cor anglais, du saxophone alto, de l'harmonium, du tambourin provençal  

trouvait donc, dans ces limitations mêmes, son inspiration. 

 

 

 

 

 

 

Le mythe de lõArl®sienne est aussi 

présent dans les arts visuels avec, en 

peinture, Vincent Van Gogh 

LõArlésienne, 1888, musée d'orsay ou 

Pablo Picasso, LõArlésienne (1937). 

 

http://en.wikipedia.org/wiki/File:LArlesienneWithGlovesAndUmbrella.jpg
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ZOOM SUR LE MELODRAME 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

CD PLAGE 1 

ACTE III, SCENE 3 

(EXTRAIT) 

Retrouvailles de 

Renaude et 

Balthazar 

 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

Ecoutons un des passages les plus sublimes de 

cette ïuvre : le moment des retrouvailles entre 

Renaude et Balthazar après des décennies de 

séparation forcée.  

La pureté de l'écriture pour quatuor à cordes au 

timbre feutré par l'emploi des sourdines, les 

délicates enroulées de la ligne mélodique du 

premier violon, soutiennent admirablement le 

texte à forte puissance dramatique. Bizet étire un 

émouvant contrepoint « où chaque rencontre de 

notes aiguise la sensibilité. Une musique blessée 

qui sõ®l¯ve un court instant pour retomber, lasse 

et découragée. » (Jean Roy ) 

Ces retrouvailles miraculeuses s'inscrivent alors 

dans une lumière quasi divine....  

 

 

 

L'écriture musicale de ces mélodrame est 

extrêmement soignée et subtile. La musique est 

chargée d'une forte puissance évocatrice, grâce à 

la richesse des couleurs "timbrales" et des 

harmonies qu'elle met en jeu derrière le texte 

récité.  

 

L'Arlésienne n'est pas un opéra mais une musique de scène faisant intervenir abondamment le mélodrame. Il  

associe un texte déclamé (et non chanté) avec un accompagnement musical, autrement dit : une musique 

instrumentale est jouée derrière le dialogue parlé. C'est donc un genre intermédiaire entre le théâtre pur et l'opéra-

comique (qui n'est pas humoristique comme son nom le laisserait  croire mais qui comporte des passages parlés). 

Cette technique est utilisée au XVIIIème siècle par Jean-Jacques Rousseau dans Pygmalion (1762) notamment et 

fut très largement popularisé au XIXème siècle.  
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LE FOLKLORE AUTHENTIQUE 

BIZET EMPRUNTA DES MELODIES AUTHENTIQUES AU FOLKLORE 

PROVENÇAL  

- L'air du guet qui accompagnera l'endormissement de l'Innocent 

- Chivau-frus "chevaux fringants" dont il fera la farandole 

- La marche des rois 

LE FOLKLORE REINVENTE 

BIZET COMPOSA AUSSI D'AUTRES MELODIES PLUS VRAIES QUE 

NATURE 

- le choeur "grand soleil de la provence" 

- La pastorale qui ouvre le second acte 

- Le choeur en coulisse sur "lalalal" 

- Le carillon 

 

 

 

CD PLAGE 2 

ACTE II, SCENE 4 

(EXTRAIT) 

Déclaration d'amour de 

Frederi 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LA RECHERCHE D'UNE COULEUR PROVENCALE 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Provence 

où se déroule 

le drame est 

source 

d'inspiration 

pour l'auteur 

bien-sûr mais 

aussi pour le 

musicien. 
 

 

 

 

La déclaration d'amour de Frédéri à Vivette est aussi 

très émouvante. On le croirait presque..... même si 

l'Arlésienne ne quittera jamais son coeur. 

Certainement Frédéri aime-t-il Vivette,... comme on 

aime une soeur. C'est en tout cas l'interprétation 

qu'en donne Bizet, choisissant le timbre de la 

clarinette, voix de l'amour à l'opéra depuis 

notamment son emploi dans La Flûte enchantée de 

Mozart, lorque Tamino se rend compte de ses 

sentiments pour Pamina. 

Ici, la clarinette déroule une mélodie très simple et 

pure, comme le coeur de Vivette, sous les arpèges 

délicats du piano. 
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CD PLAGE 3   

ACTE III, SCENE 5 : LA FARANDOLE  

(EXTRAIT) 

    

 

 

 

 

 

        

 

  

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

CD PLAGE 4 

ACTE III, scène 5 : LA MARCHE DES ROIS 

 

 

C'est une des pages les plus célèbres de l'Arlésienne. Elle reprend un noël provençal intitulé : " La 

marche des rois." Cette musique populaire est savamment retravaillée par Bizet.  

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Il s'agit d'une danse au son du tambourin où le 

cavalier porte à sa ceinture un petit cheval de 

carton. 

Cette danse fait partie des jeux de la "Fête-Dieu", 

grande fête du solstice d'Aix en Provence qui a lieu 

traditionnellement après la Trinité : fin mai, début 

juin. On ne connaît pas son origine mais on sait 

qu'on la pratiquait régulièrement au 18ème siècle 

jusqu'à la révolution française qui interrompit les 

jeux. C'est sûrement lors du rétablissement officiel 

des jeux en 1850 que Bizet eut l'idée de s'en 

inspirer. La chorégraphie est assez libre et se 

compose d'une suite de galopades, saluts, 

croisements et combats. 

 

 

En éducation musicale, on pourra aborder cette écoute dans le 

cadre d'une problématique autour des "métissages musicaux" : 

en étudiant le brassage ici d'éléments populaires (la mélodie de 

la marche des rois) et savants (réharmonisation de la mélodie, 

superposition de deux thèmes...). 
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Voici le déroulé musical de l'extrait :  
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Thèmede la 
farandole

A

joué par le piano et 
le piccolo

Thème de la 
marche des rois

B

chanté par les voix 
d'hommes  à 
l'unisson et 

doublées par le 
piano

Thème de la 
marche des rois 

B'

chanté en 
polyphonie par les 
voix d'hommes et 

femmes

canon

Thèmede la 
marche des roix 

chanté à l'unisson 
par le choeur mixte

B

________________

superposé au 
thème de la 

farandole joué par 
l'orchestre

A

visualisation de la 

superposition des deux 

thèmes :  

  THEME DE LA MARCHE 

DES ROIS CHANTE PAR 

LE CHîUR MIXTE A 3 

VOIX. 

 

 

THEME DE LA 

FARANDOLE AU PIANO 

ET PICCOLO.                                          
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L'UNITE DE L'OEUVRE 
La partition utilise de manière subtile des idées récurrentes pour contrebalancer le morcellement de la musique qui intervient et 

accompagne ponctuellement le texte récité. 

1) LE MOTIF DE L'INNOCENT  

Il reviendra tout au long de la pièce et subira des transformations au fur et à mesure de l'éveil psychologique et intellectuel de 

l'innocent. Il est d'abord tendrement évasif et presque dépouillé, associé au timbre du saxophone alto lors de sa première apparition : 

 

CD PLAGE 5 

ACTE I, SCENE 1 

(EXTRAIT) 

 
 

 

 

 

 

S'affirmant davantage, il est joué plus tard par l'alto 

solo, accompagné du cor anglais et de flûtes en 

tierces dans leur octave la plus basse. 

 

CD PLAGE 6 

ACTE III, SCENE 

IV  

(EXTRAIT) 
                                                        

 

 

 

Son réveil graduel se voit aussi illustré aussi par des 

changements dans la longueur et la stabilité 

harmonique. 
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2) MOTIF DE LA PASSION DESESPEREE DE FREDERI 

 

CD PLAGE 7 

ACTE I, SCENE 4 

(Extrait) 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

  

L'intensité dramatique de ce thème avec son 

intervalle de triton inquiétant est saisissant 

lorsqu'il est joué par un quatuor à  cordes 

avec sourdines, embelli par des harmonies 

chromatiques très wagnériennes pour 

dépeindre la misère de Frederi. 
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POUR EN SAVOIR PLUSé 
AUDIO 

Les Lettres de mon moulin d'après l'oeuvre d'Alphonse Daudet ; voix de Franck 

Fernandel. Vogue France, 1991. 1 CD 

 
BANDES DESSINNEES 

 

 · Les Lettres de mon moulin (Tome 1). Adaptation et dessins Mittéï. Dupuis, 1979. (Les meilleurs récits du journal de Spirou). 

· Les Lettres de mon moulin (Tome 2). Adaptation et dessins Mittéï. Dupuis, 1982. (Les meilleurs 

récits du journal de Spirou). 

· Les Lettres de mon moulin (Tome 3). Adaptation et dessins Mittéï. Dupuis, 1985. (Les meilleurs 

récits du journal de Spirou). 

· Les Lettres de mon moulin (Intégrale). Adaptation et dessins Mittéï. Joker éditions, 

2002. 

 

 

 

 

FILMOGRAPHIE 

 

LôArl®sienne,  Drame de 1930 
  

Réalisation et scénario de Jacques de BARONCELLI ŘϥŀǇǊŝǎ ƭϥǆǳǾǊŜ 
ŘΩ!ƭǇƘƻƴǎŜ 5!¦59¢ 
Musique de Georges BIZET 
Avec notamment :  
Mary SERTA, Charles VANEL, José NOGUERO, Jean MERCANTON 
Germaine DERMOZ, Blanche MONTEL, Maurice SCHUTZ, Jim GÉRALD 

  
 

 

[Ω!ǊƭŞǎƛŜƴƴŜ, comédie dramatique de 1941   
Réalisation de Marc ALLÉGRET 
Scénario et dialogues de Marcel ACHARD 
 Co-scénariste Alphonse DAUDET 
Directeur de la photographie Louis PAGE 
Musique de Georges BIZET 
 Avec notamment :RAIMU,  
Gaby MORLAY, Louis JOURDAN 
Edouard DELMONT, Fernand CHARPIN 

 
 
 

 

 

 

 

 

 
WEBOGRAPHIE 

Quelques fiches p®dagogiques autour de lõArl®sienne disponibles sur le site de lõacad®mie de Clermont-ferrand :  

http://www3.ac-clermont.fr/pedago/lettres-histoire/.../ arlesienne.pdf 

http://www.cinema-francais.fr/les_realisateurs/realisateur_d/de_baroncelli_jacques.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_actrices/actrices_S/serta_mary.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_v/vanel_charles.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_n/noguero_jose.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_m/mercanton_jean.htm
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http://www.cinema-francais.fr/les_actrices/actrices_M/montel_blanche.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_s/schutz_maurice.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_g/gerald_jim.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_realisateurs/realisateur_a/allegret_marc.htm
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http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_r/raimu.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_actrices/actrices_M/morlay_gaby.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_j/jourdan_louis.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_d/delmont_edouard.htm
http://www.cinema-francais.fr/les_acteurs/acteurs_c/charpin_fernand.htm
http://www3.ac-clermont.fr/pedago/lettres-histoire/.../arlesienne.pdf
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DISCOGRAPHIE UTILISEE POUR LE CD ACCOMPAGNANT CE DOSSIER 

 

LõArl®sienne par Jean-Claude Malgoire 

Orchestre de chambre de Toulouse 

1998 

Récitant : Daniel Mesguich 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 


